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      Le message contenu dans ce livre concerne ceux qui sont intéressés par ce que l’argent apporte dans le Royaume et les desseins de Dieu. Il fût partagé avec les frères lors d’un cours de l’Université Mondiale de Prière et de Jeûne (UMPJ) en décembre 2024 à Ndoumbi, au Cameroun. Les cours de l’UMPJ sur la prière concernent ceux qui comprennent la place de la prière dans les desseins de Dieu et qui veulent se rassurer que la prière apporte toute la contribution qu’elle doit apporter pour l’accomplissement des desseins de Dieu à travers nous. De même, les cours sur les finances concernent ceux qui connaissent la place des finances dans les desseins de Dieu et qui veulent se rassurer que l’argent y apporte toute sa contribution à travers nous.

      Ce message ne s’adresse pas uniquement aux trésoriers dans les églises. En réalité, ce cours devrait être un cours pour les dirigeants, parce que le fardeau primaire d’un dirigeant c’est les ressources. Le chef de la famille doit pourvoir aux ressources. Être en position de leadership veut dire que tu assures les ressources. Quand les choses ne marchent pas dans une nation, tout le monde blâme une seule personne, le dirigeant. Dans une maison, si les choses ne marchent pas parce que le père de la maison est un ivrogne, c’est le chef de cette famille qui est blâmé. Le leadership assure les ressources.

      L’appel à apporter les fonds, des ressources, n’est pas une responsabilité exclusive du dirigeant. Au dirigeant, Dieu peut donner des aides qui vont pourvoir aux ressources pour l’accomplissement de l’œuvre de Dieu à lui confiée. En réalité, le Seigneur a plusieurs pistes par lesquelles Il peut injecter les ressources dans Son œuvre pour l’accomplissement de Ses desseins.

      Ici, l’auteur traite de l’intendance de la richesse parce que ceux qui doivent donner à Dieu et à l’évangile sont des intendants de la richesse, des intendants de la richesse de Dieu. Quand Dieu a confié de la richesse à un Homme, c’est à cet Homme de choisir s’il sera un bon intendant ou un mauvais intendant de la richesse de Dieu.

      
        
          	
        Est-ce que ce que le Seigneur veut c’est que toute richesse entre les mains d’un homme soit utilisée exclusivement pour l’accomplissement des desseins de Dieu ?
      

      	
        Comment quelqu’un peut-il devenir un mauvais intendant de la richesse de Dieu ?
      

      	
        Que faut-il pour bien gérer la richesse devant Dieu ?
      

      

      

      Le Pasteur Theodore Andoseh apporte une ébauche de réponses à ces questions dans ce livre, à partir des Écritures et avec des exemples bibliques et contemporains. Sa prière que l’on peut entendre entre les lignes du livre est que Dieu suscite des personnes qui gèrent bien les richesses dans le ministère et parmi Ses enfants, en grand nombre.

      Ce livre est pour toi. Lis-le, et tu seras moins confus quant à la relation entre Dieu, l’œuvre de Dieu, la richesse, et l’Homme. Et puisse le Seigneur utiliser ce message pour faire de toi un homme, une femme, un adolescent, un enfant dont la gestion de la richesse reçoit l’approbation divine.
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      Alors que je me préparais pour ce cours, je me suis demandé comment il fallait le commencer. L'année dernière, nous venions d’avoir une pentecôte ; nous avons commencé par la pentecôte et le don. Cette année, nous avons été à travailler au réveil. Quel est le lien entre le réveil, le don et l’argent ?

      UNE FENÊTRE DANS L’ÂME

      L'argent est l’élément le plus mesurable de la spiritualité. L'argent est également l’élément le plus mesurable de l’amour. Dans le monde comme dans le Seigneur, la façon dont un homme utilise son argent permet une lecture de son âme. De même que le temps est l’élément le plus mesurable d’un but, l'argent est la commodité la plus mesurable de la spiritualité.

      Ce à quoi un homme consacre son temps forge sa destinée. Le temps est l'unité d’évaluation du destin. Le temps est une unité de la destinée. La façon dont tu utilises ton temps déterminera ton destin. Si tu perds ton temps, tu perds ta vie. Si tu utilises bien ton temps, tu donnes un sens à ta vie. Si tu disperses ton temps, tu disperses ta vie.

      
        
        2 Corinthiens 3 :18

        Nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme dans un miroir la gloire du Seigneur, nous sommes transformés en la même image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, l’Esprit.

      

      

      L'attention est un facteur de transformation. Ce à quoi tu accordes de l'attention t’influencera. Donc, si tu disperses ton attention, tu n'auras pas une matrice de transformation. Si tu t’intéresses aux affaires, à la prière, au pastorat et à la musique, tu ne grandiras dans aucun de ces domaines, parce que ton attention est dispersée. Même dans la vie chrétienne, « nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme dans un miroir la gloire du Seigneur, sommes transformés en la même image ». L'attention est essentielle dans la transformation.

      L'argent est la plus petite commodité de la spiritualité. C'est une fenêtre sur l'âme. Il montre quelles sont les priorités d'un homme. C'est le vortex autour duquel tourne l'esprit d'un homme. L'argent est critique. Ne méprise pas l'argent. L'argent est le test des génies de l'homme. Chaque Nigérian connaît le jargon : « Je suis né de nouveau et rempli de l'Esprit Saint, baptisé et sanctifié. » Chaque Nigérian peut tenir ce langage, parler comme les croyants. Mais si tu veux savoir si quelqu'un au Nigéria est converti, regarde sa poche et son compte en banque. Ceux-ci ne mentent pas.

      Nous venons d'avoir un réveil. Si l'argent est la plus petite commodité de la spiritualité, alors, qu’une âme ait connu le réveil se manifestera dans l'utilisation de l'argent. Le réveil d’une âme se voit dans l'utilisation de l'argent. L'argent est le langage du réveil, tout comme l'argent est le langage de la Pentecôte, le langage de l'amour, le langage de l'adoration. Nous remercions Dieu qui nous a donné de tels instruments de spiritualité et d'excellence morale.

      Hier, j'ai reçu une lettre d'un petit garçon qui veut que je prie pour sa mère qui souffre du cancer. Il veut que je prie pour que sa mère vive... Oh, qu’elle vive ! Il veut acheter une voiture pour sa mère. « Ô papa Théodore, s’il te plaît, prie pour ma mère ! » Et, dans la même lettre, il me dit qu'il gagne 200.000 francs le mois. Il garde 100.000 pour son mariage, il utilise 60.000 pour lui-même, pour la nourriture, le transport et les déplacements, et il donne à Dieu environ 25.000. Je n'ai pas vu sa mère pour qui il me demande de prier dans les 200.000 francs. L'argent est une fenêtre dans l'âme. Je sais qu’il ne veut pas que la mère soit guérie. Il se ment à lui-même en disant qu'il se soucie de sa mère, mais ce n'est pas le cas. Quelqu’un gagne 200.000 francs, sa mère n'est pas à l'intérieur de cette somme, et il dit : « Frère Théodore, joins-toi à moi pour prier » ! L'argent est une fenêtre dans l'âme.

      Observe le budget d’un homme et tu verras quel est son dieu.

      Observe le budget d’un homme et tu verras ce qu’il aime.

      Observe le budget d’un homme et tu auras une fenêtre sur son âme.

      Pour l'instant, nous ne parlons pas de la façon dont ceux qui sont remplis du Saint-Esprit utilisent l'argent, mais simplement de la puissance de l'argent. Même les gens du monde font ce que nous sommes en train de dire. Dans le monde, on évalue la valeur intrinsèque d’un homme par rapport à ce qu’il vaut ; que vaut-il par rapport à l’argent ? Même les femmes basent leurs choix d’un époux sur l’argent. Les gens vivent avec ce que nous sommes en train de dire, n’est-ce pas ? Et je veux dire quelque chose de dangereux : même les parents évaluent leurs enfants en fonction de ce qu’ils rapportent à la maison. Même les parents pensent que si quelqu’un n’apporte rien, il représente un gaspillage. Et ils se demandent : qui a accouché celui-ci ? Nous parlons de l'argent dans sa valeur intrinsèque plate, nous allons en venir à notre cours, aux vraies personnes spirituelles et à la façon dont elles gèrent leur argent.

      En regardant le budget d'un homme tu vois ce qu’il aime, tu vois son dieu, tu vois sa passion, tu vois son objectif, tu vois ce qui compte pour lui. Regarde juste ! J'aurais voulu voir que ce garçon mettait même 10.000 francs de côté pour sa mère. Tu dis que ta mère a un cancer, tu veux qu’elle jouisse de l'avenir, mais dans le peu que tu as maintenant, tu ne mets rien de côté pour elle ! Est-ce cela la foi ?

      LE DIRIGEANT ASSURE LES RESSOURCES

      Ce message concerne ceux qui s'intéressent à la place de l'argent dans le royaume et les desseins de Dieu. A l’envoi, nous avons les cours sur la prière pour ceux qui connaissent la place de la prière dans les desseins de Dieu et qui veulent s'assurer que la prière apporte ce qu'elle doit apporter pour l'accomplissement des desseins de Dieu à travers nous. Ce cours n'est pas réservé aux trésoriers. Il devrait être un cours pour les dirigeants.

      Le souci primaire du leadership c’est les ressources. Le chef de famille doit pourvoir aux ressources. Être en position de leadership veut dire que tu assures les ressources. Quand les choses ne marchent pas dans le pays, tout le monde blâme une personne : le leader. Si les choses ne marchent pas dans une maison parce que le père est un ivrogne, on blâme le chef de la maison. Le leadership garantit les ressources. Donc, ceci devrait normalement être un cours pour les dirigeants car la responsabilité primaire du leadership est d'assurer les ressources.

      Dans Ézéchiel, le prophète fait ressortir cet aspect du leadership. Il dit que c'est le prince du pays qui doit se rassurer des contributions pour les sacrifices quotidiens dans le temple.

      
        
        Ézéchiel 45 : 16-17

        Tout le peuple du pays devra prélever cette offrande pour le prince d’Israël. Le prince sera chargé des holocaustes, des offrandes et des libations, aux fêtes, aux nouvelles lunes, aux sabbats, à toutes les solennités de la maison d’Israël ; il offrira le sacrifice expiatoire, l’offrande, l’holocauste, et le sacrifice d’actions de grâces, en expiation pour la maison d’Israël.

      

      

      Il sera du devoir du prince de s'assurer qu'il y a des ressources. Si tu aspires à un poste de responsabilités et que tu exclus l'impératif d'assurer des ressources, tu es un mercenaire ! Qui a pourvu aux ressources avec lesquelles tu veux travailler ? C’est le système du Cameroun où tout le monde est parasite à l’État qui a déconstruit l’instinct même du leadership, et la plupart des Camerounais considèrent qu’on peut te nommer à un poste dont les ressources dépendent de l’État dont ils sont des commissionnaires. Quelle femme à qui l’on donne la viande, le cube et tout le reste est incapable de faire la sauce ? Si tu dois occuper un poste pour lequel toutes les ressources sont mises à ta disposition, alors, qui (comme toi) ne peut pas occuper ce poste. C’est pour cela que certains considèrent que le leadership est une faveur qu’on accorde. Mais ce n’est pas là le leadership selon la Bible.

      Selon la Bible, le leadership n’est pas une faveur qu’on accorde à certains en les nommant à des postes dont la responsabilité et les charges seront aux dépens des autres ou de la communauté. Quel que soit le poste que tu as accepté, la première responsabilité qui t’incombe est de faire marcher les choses et d’apporter les ressources.

      Je pourrais ne pas être en train de bien faire ressortir la chose. Mais je veux que les frères sachent que chaque nomination signifie que tu assumes la responsabilité de trouver les moyens pour ce sur quoi tu as été nommé. Le leadership, c’est les ressources. Tout leadership, à tous les niveaux, c’est les ressources. L'effémination qui s'est emparée de nombreux frères au point qu'ils croient que l'on peut être un leader, occuper un poste aux dépens des autres, c’est du parasitisme.
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            UN TÉMOIGNAGE PERSONNEL

          

        

      

    

    
      Pendant la croisade de prière récente, j'ai demandé à ma secrétaire et fille de résumer les comptes rendus de ma marche avec Dieu au cours des 14 dernières années. Je lui ai dit de ne rien exagérer, de ne rien écrire qui ne puisse être prouvé. En acceptant le leadership de notre communauté, j'ai compris intérieurement que, même si cela peut sembler lourd, moi et ma famille devons apporter 10 % du coût financier global de la vision. C'est avec ce fardeau que je vis. Au cours des 14 dernières années, le total de nos dons envoyés directement au trésorier du ministère, ce qui peut être vérifié auprès de lui, s'élève à environ 1.800.000.000. Donc, je n'essaie pas de vous enseigner des théories que nous avons concoctées ; je partage les choses, le fardeau et ma compréhension du leadership sous lequel je vis. Cela ne représente pas encore 10 % mais environ 7 % du budget de fonctionnement du ministère au cours des 14 dernières années. Et je demande à Dieu de me bénir, parce que le leadership c’est les ressources. Si je peux fournir la dîme du coût global de la vision, alors je peux aussi tendre la main et dire : « Seigneur, bénis-moi ! »

      Suis-je un escroc ? Est-ce que j'enseigne ce cours à partir d'études bibliques ? Les leçons ne proviennent pas seulement d'études bibliques. Elles viennent du chemin que nous avons parcouru. Je n'ai pas inclus dans le compte rendu ce que tu ne peux pas aller tracer. Je ne suis pas heureux parce que je fonctionne avec un fardeau. Cela ne m’intéresse pas de donner à Dieu en pourcentages. Je veux que la vision s’accomplisse et cela a à voir avec les montants fournis, pas les pourcentages. Je pourrais donner 90 % de mon revenu sans que cela permette l’accomplissement de la vision. Ce n’est pas une question de pourcentage : 90% de 1000 francs, c’est 900 francs. Si je donne 90% et je dis devant vous que je donne 90%, vous applaudirez pour moi. Mais le montant que je donne, c’est 900 francs. Ça ne paie pas les missionnaires. Est-ce que mes 90% vont payer un missionnaire ? La vision s’accomplit avec les montants. Elle ne s’accomplit pas avec des pourcentages louables. On n’accomplit pas la vision avec des pourcentages louables. Les pourcentages louables, c’est pour un CV personnel. Si je cherche un CV, c’est pour montrer à qui ? Je suis déjà le dirigeant ; qui va me voir ? J’ai d’autres fardeaux. Les gens peuvent vouloir me présenter des choses pour que je les promeuve, n’est-ce pas ? Mais les miennes, à qui vais-je les présenter ? Et ce serait pour être promu à quoi ? Donc, mon fonctionnement est différent. Je cherche à poser une base devant Dieu pour notre ministère.

      Dans ce dont je parle, il n’y a pas ce que je donne aux frères. Ce n’est pas le don en tant que dirigeant. Il n’y a aucun don que j’ai fait à un frère dans ce montant. Et je dois donner aux frères. Jusqu’ici, chaque année, j’ai donné entre 20 et 25% de tout ce que Dieu m’a donné aux frères. Les frères m’ont coûté entre 20 et 25%.

      Je veux baisser ce que les frères me coûtent à 10 à 15% pour hausser ce que je donne directement à l’œuvre, parce que je vois les besoins de l’œuvre comme personne d’autre ne peut les voir. Les besoins de l’œuvre touchent des choses éternelles, alors que les besoins des frères, aussi nécessiteux qu’ils puissent être, sont très temporaires. On peut saigner pour les frères mais donner à l’œuvre. C’est bien pour cela qu’on vit.

      Si vous êtes en train de dormir, ne pensez pas que c’est nous tous qui sommes en train de dormir. Nous n’avons pas ramassé ce cours quelque part. Quand je vous ramène à Ézéchiel, c’est que j’ai lu ce passage pour moi-même : « Ce sera le devoir du prince de pourvoir pour le fonctionnement du temple ». On n’a pas dit que le prince aura comme devoir de mettre la nourriture sur la table de tout le monde en Israël. Plutôt, le prince va porter la responsabilité pour le fonctionnement du temple de Dieu parce que le dirigeant porte la vision.

      Nous donnons aux frères pour que nos prières pour les frères marchent. Je donne aux frères pour que, quand je pose mes petites mains et je demande à Dieu de guérir quelqu’un, que Satan ne me demande pas : « En quoi même est-ce que cela te préoccupe ? S’il ne guérit pas et meurt, en quoi cela va-t-il t’affecter » ? Je dois répondre à Satan que mes prières ne sont pas légères. Voilà pourquoi je donne aux frères. Je veux aussi répondre à Dieu. Quand je prie pour les frères, je ne veux pas que Dieu me dise : « Pourquoi devrais-Je le faire ? Et si Je n’exauce pas cette prière, cela te gênerait en quoi ? » Je veux pouvoir dire à Dieu : « Ce qui dépendait de moi, à mon niveau, je le lui ai donné. Donne-lui à Ton tour cela que Toi seul peux lui donner. » Enfin, je donne aux frères pour être honnête dans mes enseignements. Pourquoi Dieu devrait-Il me donner des révélations pour les frères si je n’arrive à leur donner à partir du petit argent qu’Il me donne ? Entre les révélations qui vont gérer la vie et l’éternité des gens et l’argent qui va affecter leurs situations ponctuelles, qu’est-ce qui constitue de vraies richesses ? Et Dieu dit « Si vous n’avez pas été fidèles dans le Mammon de l’injustice, qui vous confiera les vraies richesses ? » Je veux les vraies richesses pour enrichir les gens que Dieu m’a données. Donc, je dois bien gérer le Mammon de l’injustice afin de me positionner pour de vraies richesses.

      Je ne donne même pas aux frères pour accomplir la vision, et je ne donne à aucun frère pour qu’il m’aime. Je ne suis pas Nimrod ; je ne veux acheter le cœur de personne. Ce que Dieu ne m’a pas donné, je ne veux pas. Il n’y a que Dieu seul qui donne, et un homme ne peut recevoir que ce que Dieu lui a donné. Donc, on ne marchande pas les âmes par la bonté et la philanthropie. Je ne le fais pas. Si tu ne me sers pas ou si tu ne me dis pas merci quand je te donne quelque chose, ça ne me dérange pas. Mais je sais que le Dieu du ciel va te juger parce que tu es indigne.

      Le leadership, c’est les ressources. Si tu m’aimes et tu veux prier pour moi, prie pour que Dieu me donne beaucoup d’argent, pas comme les gens du monde pour établir mon avoir net, mais pour être dirigeant. J’ai besoin d’argent, parce qu’il y a les charges sur la tête du dirigeant. Ce sera la responsabilité du prince de fournir toutes les ressources pour le fonctionnement du temple.

      Des gens autour de moi commencent à se dire : « Maintenant, nous avons un dirigeant qui construit une bonne maison. À vos marques ! Soyons sages. Que chacun construise sa maison. Sauve qui peut ! Il faut bien vivre dans ce monde. Il ne faut pas seulement avoir les yeux fixés sur l’éternité ». J’ai vu les gens qui pensent que c’est ce que je suis en train de faire.

      Le Seigneur m’a dit : « Construis sans aucune dette, sans changer ce que tu donnes à Dieu, sans changer ce que tu dois faire pour ta famille naturelle, sans baisser ce que tu donnes au Seigneur. J’ai suscité ton père, Je lui ai donné de l’argent miraculeusement. La communauté a toujours endurci son cœur, comme si Je ne suis pas un Dieu capable de pourvoir. Construis ! Fais tout sans compromission, sans baisser ce que tu vas donner à Dieu, pour que ta construction ne soit pas une distraction, au cas où les gens pensent que les projets personnels doivent les rendre infidèles par rapport à leurs engagements à Dieu ». Nous avons épargné de l’argent pendant 10 années et je n’ai pas baissé ce que je donne aux frères, et je n’ai dit à personne. Je n’ai pas confronté un besoin pour lequel j’avais de la compassion et fermé mon cœur parce que je dois construire. Je tenais à montrer aux frères que Dieu est au ciel. Et si Dieu n’est pas au ciel, que faisons-nous ici ? Que disons-nous aux gens ? Qui va hypothéquer son avenir sur ce qui ne marche pas ? Pourquoi demanderions-nous aux gens d’investir leurs vies dans quelque chose qui ne marche pas à nos propres yeux ?

      Ceux-là qui ont eu la témérité d’aller aimer le monde, investir dans leurs propres avenirs, aucun d’eux ne s’est posé la question : « Qu’est-ce que ces maisons représentent pour le frère Théodore ? » Ils se disent : « Est-ce que c’est un jour nouveau où chacun peut se chercher maintenant avec une bonne conscience dans le Seigneur ? Le Frère Zach qui nous martelait qu’il faut tout donner à Dieu est parti. Maintenant, à nous la liberté ! Un nouveau jour où on prêche qu’il faut se renoncer à soi-même tout en faisant tout pour s’accaparer autant qu’on peut… » Est-ce maintenant de l’hypocrisie officialisée ? Peut-être qu’il y a des gens qui pensent qu’on est tous devenus hypocrites et c’est un nouveau jour.

      Si les frères savaient combien de fois, quand je dors dans ma maison, je demande au Seigneur : « Quelle différence y a-t-il entre un lit dans une petite hutte des Bayas⁠1 et là où je dors? J’aurais préféré chanter le chant de Jean Baptiste parce que Dieu a dit : « Car Jean Baptiste est venu, ne mangeant pas de pain et ne buvant pas de vin, et vous dites : Il a un démon. Le Fils de l’homme est venu, mangeant et buvant, et vous dites : C’est un mangeur et un buveur, un ami des publicains et des gens de mauvaise vie. Mais la sagesse a été justifiée par tous ses enfants. » (Luc 7 :33-35)

      Quand ma femme et moi sommes arrivés au Nigéria, nous donnions 60% de nos allocations à Dieu pour démarrer l’œuvre. Je ne crois pas qu’un co-ouvrier va entrer dans l’œuvre pour apporter plus, pour démarrer ton œuvre et ton leadership plus que toi. Je ne le crois pas du tout. Si tes convertis doivent être comme toi, ils vont faire comme toi, n’est-ce pas ? Si tes disciples doivent être comme toi, ils vont suivre ton exemple. Comment le disciple viendra-t-il pour être le dirigeant ? Si je m’attends à ce que mes disciples apportent plus que moi-même, qui serait alors en train de suivre l’autre ? La Bible énonce clairement une loi :

      Matthieu 10 :24-25

      Le disciple n’est pas plus que le maître, ni le serviteur plus que son seigneur. Il suffit au disciple d’être traité comme son maître, et au serviteur comme son seigneur.

      Nous avons commencé en donnant 60% de nos allocations missionnaires pour faire décoller l’œuvre. Ce qui restait ne pouvait pas suffire pour gérer la maison parce qu’il fallait que les frères mangent. Ce n’est pas à Bertoua que j’ai commencé à faire manger les frères. Les habitudes ne se ramassent pas. Et ce n’est pas parce qu’il y a un argent facile maintenant qu’on donne l’excédent aux frères pour qu’ils mangent. De telles nourritures leur cause de l’indigestion. Si ce que tu donnes aux gens n’est pas accompagné de l’amour et de tout ton cœur, ça va s’accompagner d’indigestion.

      Après les 60%, ce qui restait n’était pas suffisant pour faire fonctionner la maison parce que je gardais les 40% qui restaient pour gérer les grandes dépenses : payer la scolarité de notre fille à l’université puisqu’elle était une étudiante expatriée, et payer le loyer (au Nigéria, le loyer ne se paie pas par mois comme au Cameroun mais par an). C’est l’industrie des chips de la Sœur Adela qui faisait tourner la maison. La femme qui vendait ces chips faisait plus de profit qu’Adela qui les produisait, mais au moins, ce qui rentrait à la maison était au moins l’équivalent de 50000 francs par mois. C’est avec ce profit qu’elle gérait la maison.

      Quand nous avons commencé à envoyer les missionnaires, je leur donnais comme allocation, le même montant que celui avec lequel notre maison tournait, c’est-à-dire entre 40000 et 50000 francs, afin que notre train de vie ne soit pas différent du leur.

      Un jour, en 1999, nous avions une convention à Ibadan. Le Frère Zach est venu. Il nous a appelés, Adela et moi, et il a dit que le Seigneur lui avait dit que nous avions achevé de donner l’exemple à un peuple qui aime l’argent gratuit, c’est-à-dire la nation du Nigéria, les gens qui veulent faire beaucoup d’argent en peu de temps et en quantité suffisante pour ne plus avoir besoin de prier. Il nous a dit que le Seigneur lui a dit que nous avions pourvu au modèle, et que personne au Nigéria ne peut nous accuser d’être venus au Nigéria comme des missionnaires pour vivre aux dépens des autres. Et il nous a dit que le Seigneur voulait qu’Adela cesse de faire les chips, qu’elle prie 8 heures pour moi chaque jour. Il a dit à Adela : « Tu as été une bonne femme. Tu t’es tenue avec ton mari. Mais le Seigneur veut que tu pries 8 heures chaque jour pour ton mari, et Lui, Il va donner à ton mari, 100 fois plus d’argent que ce que tu lui as apporté par ton industrie. » Donc, Dieu nous donne de l’argent en partie pour accomplir une prophétie à base de certaines choses qui ont été posées.

      La seule fois que j’ai essayé de faire l’argent, je voulais faire du « soft-income » c’est-à-dire que quand on nous envoie notre allocation en Francs CFA, je me rends au marché noir pour changer cela et avoir un taux d’intérêt plus élevé. La seule fois où j’ai essayé de le faire, c’était avec toute notre allocation. Le même jour, un garçon dans notre maison a volé la totalité. Le lendemain matin, je me suis présenter devant le Seigneur et je lui ai dit : « On n’a jamais volé mon argent ! »

      En toute vérité, on ne me vole pas de l’argent, puisque je n’ai même pas d’argent pour que quelqu’un puisse voler. On ne me vole pas de l’argent ! Dieu a tout fait pour que ce qui me reste entre les mains ne soit pas inutile.

      Des bandits étaient venus dans notre camp à Lagos. Ils ont dépouillé nos voisins de droite ; donc, nous attendions notre tour. Leur père est parti prier pour que l’ange de l’Éternel et le feu du Saint-Esprit consument ces bandits. Ceux-ci n’étaient pas encore partis. Ils sont retournés sur les lieux, ils ont tiré ce papa de la chambre et ils l’ont tabassé. Ils lui ont dit : « Nous avons volé sans te toucher et maintenant tu pries pour nous maudire ! » Ils lui ont passé un savon, et ils lui ont dit : « Prie encore ! » Tous les bandits sont sortis de cette maison, et notre porte était ouverte. Pendant qu’ils se dirigeaient vers notre maison, leur chef qui se tenait en route, leur a dit : « Je vous ordonne de revenir ! Nous ne toucherons pas cette maison. » L’une de mes disciples, la sœur Alaba, était déjà sous le lit. Personne ne voulait être au salon parce qu’on venait de suivre comment ils tabassaient nos voisins. La porte du salon était ouverte ; ça n’allait servir à rien d’aller la fermer. Ils ne sont pas allés loin. Ils ont sauté notre maison et se sont rendus chez notre voisin de gauche. Quand ces gens-là volent, ils ne le font pas en 15 minutes. Ils y passent des heures, parce qu’ils veulent voir tout ce que vous avez caché dans la maison. Ils ont passé encore des heures dans la maison de gauche. Vois juste jusqu’où nos choses étaient précieuses aux yeux du Seigneur !

      Une fois, vu le problème crucial d’eau qu’il y a à Lagos, notre bailleresse avait décidé d’un projet de forage dans la concession. Parce que les gens veillent pour que si l’eau coule au robinet peut-être pendant 2 heures la nuit, qu’ils puisent. En fait, si pendant ce moment-là tu dors, tu vas souffrir. Dès qu’on entend les premières gouttes, on puise. C’est ce qui a motivé le projet du forage dans la concession. Ainsi, chacun de nous devait apporter sa contribution. J’ai donné la mienne avec joie, parce que c’était un projet dont nous avions tous besoin. On a trouvé une personne qui a creusé mais qui, finalement, n’a pas trouvé la bonne nappe d’eau, et comme Lagos est sur une nappe d’eau très superficielle, non loin de la mer, on a plutôt trouvé de l’eau salée, et ceci après environ dix mètres. Le monsieur n’a pas continué. Il n’a pas su s’y prendre pour continuer jusqu’à toucher la nappe d’eau fraîche. Tout ce projet, avec tout l’argent cotisé, est parti dans l’eau. Mais notre bailleresse est revenue dans la concession. Elle a dit à son avocat qu’elle nous avait observés pendant 10 ans, et que nous ne sommes pas comme les autres pasteurs qui font de l’argent en escroquant les gens, et que mon argent doit être précieux. Elle n’a pas remboursé les 2 autres locataires et ce n’est pas de sa faute si le projet n’avait pas marché. Elle m’a remboursé tout mon argent. Dieu a été à protéger jalousement mon argent.

      On ne me vole pas facilement et on ne gaspille pas mon argent facilement. Quand on nous avait volé ce gros montant ce jour-là, je suis allé le lendemain dire au Seigneur : « Ceci est quelque-chose de nouveau et c’est la première fois qu’on vole mon argent. » Le Seigneur était fâché ! Il m’a dit : « T’ai-Je déjà refusé quelque chose que tu M’as demandé ? Tu es venu ici pour prêcher l’évangile ! Quand es-tu devenu un commerçant ? Quand es-tu devenu un Cananéen ? » Et Il m’a dit : « C’est le châtiment d’amour pour quelqu’un dont Je suis jaloux, parce que tu as perdu la tête, tu cours après de petits bénéfices. » Il a continué en disant : « Je ne vais pas te donner de l’argent [En fait, il y avait les frais de scolarité de mon neveu dans l’argent volé]. Je veux que tu coules la sueur⁠2 pour trouver la pension de ton neveu parce que tu as quitté le chemin sur lequel Je te bénis pour commencer à te frayer tes propres chemins. Je veux que tu coules la sueur ! Je ne vais pas te donner de l’argent pendant longtemps jusqu’à ce que tu aies rassemblé les frais de scolarité de ton neveu, parce qu’il faut que cela rentre bien dans ta tête. » Quand tu es appelé à prêcher l’évangile, ne deviens pas quelqu’un qui commence à manipuler l’argent. Il ne nous a pas donné de l’argent qu’on peut gaspiller. L’argent nous est venu péniblement.

      L’argent facile n’est pas sucré. Abraham Lincoln dit que si un pays est chanceux d’avoir un président qui s’est battu pour faire les champs, qui s’est battu pour produire de l’argent de façon honnête, ce Président ne va pas voler de la trésorerie de la nation, parce que l’argent volé n’est pas aussi sucré que l’argent que l’on a produit. Il dit que la raison pour laquelle les présidents volent est qu’ils n’ont jamais goûté à l’argent qu’ils ont produit eux-mêmes.

      Nous avons fait du chemin. Ne pense pas que chaque jour, les sommes tombent et tombent. S’il y avait un endroit où on pouvait se tenir pour recueillir les sommes qui tombent, je vous y aurais invités.

      Avant d’aller au Nigéria, je vivais avec 9 personnes à la maison, et à ONAREF où je travaillais, nous avions été compressés ? Des 15 millions qu’on devait me payer en dédommagement, on m’a donné 600000 francs après un an. Pendant ce temps-là, ma femme faisait les beignets soufflés. Elle commençait à 1 heure et finissait à 5 heures. L’un de nos fils emportait cela au Carrefour Biyem-Assi, habillé en veste, dans une caisse, et au bout de trente minutes, il avait tout vendu. Les gens aimaient acheter ses beignets parce qu’il était en veste. La Télévision nationale était venue le filmer. Nous avons donné un petit capital à l’un de nos disciples à Ntui. C’était la période pendant laquelle les prix du cacao avaient chuté. Nous avions un peu d’argent qui ne pouvaient pas suffire pour nos besoins. Nos disciples au village avaient des besoins, et ils avaient des terres. Donc, nous avons constitué une communauté : j’ai apporté le peu d’argent dont je disposais et un de mes disciples a fait des champs pour nous tous. Ce n’était pas simplement mon disciple, c’était aussi mon frère adoptif. Chaque mois, il apportait une pick-up ‘Hilux’ remplie de nourriture du village pour notre maison pendant trois ans. Donc, Nous avons investi petit-à-petit.

      J’avais été compressé. Ma femme a fait les affaires jusqu’à être exténuée. Une fois, le frère Zach l’a envoyée chez mon grand-frère pour récupérer parce qu’elle était à bout d’elle-même : chaque nuit, elle se réveille à 1 heure, elle travaille jusqu’à 5 heures. Nos disciples dans les villages avaient planté beaucoup de manioc. Ils transformaient le manioc en couscous et ils ne le vendaient pas ; ils l’apportaient à Yaoundé et ma femme vendait ce couscous. Donc nous vendions le couscous que nous-mêmes avions produit et le bénéfice qu’on en tirait, on le partageait entre nos familles afin de survivre.

      Les gens me traitent comme si la vie est une succession de chances, comme si on nomme les gens pour aller vivre aux dépens des autres. Je ne connais pas dans quel état Dieu m’a placé où nous n’avons pas été joyeux, et où nous n’avons pas démontré la fidélité de Dieu. Avec peu de moyens, avec des moyens qui étaient un peu réguliers, le Seigneur nous a aidés à évoluer avec une conscience claire et nous n’avons pas été endettés. On a vécu avec les moyens dont nous disposions. Un peu de sagesse, un peu d’humilité, un peu de contentement avec ce que nous avions et la vie tourne à 300km/h. C’est un chemin.

      Que ce soit quand je n’avais rien et je devais rassembler un capital qui devait servir pour les travaux champêtres à nos familles, avec toute la charge qui était sur moi, ou que ce soit au Nigéria avec l’industrie de ma femme, on pouvait assurer le fonctionnement de chaque mois. Le Seigneur a été fidèle. Et quand je dis que le Seigneur a été fidèle, je ne veux pas dire qu’on prend les moyens louches pour avoir de l’argent et on colle le nom du Seigneur là-bas pour dire : « C’est le Seigneur qui a pourvu. »

      Le leadership c’est les responsabilités à tous les niveaux. J’ai été dirigeant quand je n’avais rien, j’avais 9 personnes à ma charge et je payais les scolarités. Mais je vous assure, il ne faut pas avoir quelqu’un dans la maison qui n’a pas Dieu.

      Un jour, j’ai rassemblé tout mon argent pour donner à un de mes disciples qui vivait avec moi. Il avait décidé de commencer un poulailler. Je l’ai envoyé à l’école de formation et il y a passé 6 mois de formation en agriculture. Quand il est revenu à la maison, nous avons rassemblé pour lui un petit capital pour qu’il décolle. On a acheté les poussins, la provende, et on lui a construit un petit hangar. Après 4 mois, les poussins ont bouffé toute notre provende et n’ont pas changé. J’ai dit à mon disciple : « Même les poussins te détestent ! Comment une centaine de poussins refusent de grandir ? » Après 4 mois, les poussins étaient non mangeables. Est-ce que c’était des œufs de perdrix ? Même les perdrix grandissent quand même. Cette affaire de malédiction est réelle. Si tu te mets sous un joug étranger avec quelqu’un qui est maudit, tout cet argent ne va aboutir à rien.

      J’ai voulu dire cela parce que notre témoignage, ce n’est pas tous les millions produits. Notre témoignage, c’est un sens de responsabilité. Si tu acceptes de la part de Dieu ou des hommes une charge quelconque, tu vas pourvoir, et tu dois assumer. Ce n’est pas le montant des revenus, c’est le sens de responsabilité. Si tu assumes tes responsabilités, Dieu a des moyens pour avancer avec toi. Je ne voulais pas que des gens rentrent avec le témoignage qu’être dirigeant est profitable, parce que si quelqu’un donne plus d’un milliard de francs, certains peuvent se dire : « Mais il y a un peu qui reste quelque part ; donc, ce serait une bonne affaire ! Il faut qu’on le tue vite pour que chacun puisse avoir un peu de sa part. »

      Je tenais à communiquer le côté humain de mon témoignage pour que les gens ne se fassent pas des illusions. Ça fait 38 ans que je ne me suis jamais donné de l’argent de poche. Il n’y a pas un mois où j’ai 100 francs pour acheter un bonbon. Les mains qui veulent rendre ministère ne peuvent pas être les mains qui s’accaparent. Si ce que tu as n’est jamais suffisant pour toi, tu n’es pas appelé au ministère de donner. Comme le dit une parabole africaine, le robinet ne boit jamais de l’eau. Il y a des gens qui pensent que si l’eau doit couler partout, ça veut dire que la quantité que toi-même auras à boire sera énorme, n’est-ce pas ? Si tu es un bon buveur d’eau et tu penses que quand tu auras bien bu, il y en aura un peu pour Dieu, tu es un python. Veux-tu être un donateur ? Tu n’es qu’un robinet et tu ne seras qu’un robinet. Et le robinet ne boit pas l’eau, il la sert aux autres.

      Quand tu entends quelqu’un dire : « J’ai donné ceci, j’ai donné cela », tu peux penser que par derrière il garde beaucoup en se disant « Qui peut être aussi insensé pour ne pas garder un peu pour lui et ça passe ? » Je ne me suis pas donné de l’argent de poche depuis la classe de Form 3, un an après que j’ai cru. Donc, cela fait 43 ans que je ne me suis pas donné de l’argent de poche.

      Un jour j’ai dit à notre directeur de l’entreprise missionnaire : « Ceux qui envoie les missionnaires ne peuvent pas s’offrir des bonbons ». Il m’a répondu : « Doctrine ridicule ! C’est une doctrine ridicule de votre CMCI. Comment vous pouvez ramener les gens à des pratiques d’un tel fanatisme qui n’a pas de nom ? » J’ai continué : « Que tu le crois ou non, il n’y a personne qui envoie des missionnaires qui s’offre aussi des bonbons. Les bonbons que tu me donnes, je vais les manger, mais je n’ai jamais de l’argent pour en acheter. Le robinet ne boit pas l’eau. »

      Si tu veux donner à Dieu, si tu veux être un grand donateur, alors vis selon une logique qui n’est pas commune aux autres, parce que si tu vis selon la même logique que tous les autres, tu vas être comme les autres, tu ne peux pas être un donateur.

      Voilà un peu la face humaine derrière mon témoignage. Les témoignages sont dangereux. Ils peuvent donner une idée erronée selon laquelle les uns sont plus chanceux dans la vie que les autres.
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